
LES CLOCHES DE SÂINT-BONIFACE

coeur de tous les enfants de cet institut. Puisque dans sa sa-

gesse toute divine, l'Eglise a déjà élevé au rang de vénérables.

la fondatrice (les Filles de la Cr-oix ainsi que le saint piètre qui

fut l'inspirateur, le guide et le soutien d'Elisabcth Bichier des

Ages, nous demandons ardemment à Dieu qu'Il donne aux Fil-

les de la Croix qui vivent autuelleîrient, la joie et la consolation

<le voir leurs deux vénérables fondateurs, gî avir -un de gré enco-

re, et reposer bientôt sur nos autels.
1s f)7....... persécution ý....... Fondation
1907....... persécuntion! ........ Ex1pansion

Oâ sont les persécuteurs de 1807 '?
OÙ seront dans un siecle, les persécuteurs d'aujourd'hui?

Ou1i, je ci-ois que lEglise a les par-oles de la vie éternelle,
et qu~ ý e portes de l'enler ne prévaudront.jainais contre elle!

VISITE PASTORALE.

ST-IGNÂCIE-nns SAULES, VULGO "LA HART-RoUcuE ''Wi

LOW-BUNCII,,- SAiK. DU âl MAI AU7 3 JUIN 1907. -

Parti de St.Boniface, mercredi, le 29 mai, à midi, Sa Gran-

deur Mgr l'Archevêque, accompagné de MM. les abbés Wood-

cu_-tter, aumônier, et Bellavance, seuiétaire de la visite, >irrive

à Moose-.Tax à 1 . h. le lendemain. M NI. les abbés (iravel, curé

de Moose-Jaw. et Richeux, procureur dut Collège de St-Malo,

France, en visite chle;, M. le Cure, reçoivent Sa Grandeur à la
<)à.

c Trois voit ures envoyées par M. l'abbé Lemnieux, curé de

St- 1lgiiace-d es- Saules, et conduites par MM. Za harle Char-

trand, .Johny Chartraîid et Leuis Durnais, arrivent à 8 heures.

A 10 h. Mvonseigneur prend place dans une de ces voitures;

'MM. les abbés Bouillon, curé d'Oak Lake; N. l'oirier, curé de

St-Mauri(e; Clis P'oiiier, curé de St-RIaphaël; Beno0it curé de

Qti'Aporelle (Station); Ferland, cuiré de St-Ailtoiine, et Ziulheux

sjoignient a Sa Grandeur pour parconirir les 90 milles qui

séparvntS-Inc de Moose-.Taw. MU. l'abbé XVoodcuit er est

resté a Qu'Appulle. Raconter ici dans tous les détails, les pé-

ripéiies agi éables et (lébagréallC de cette course à travers

cette pai tie du paysencore inhabitée, serait chose fort intéresý

saute, à plus d'uit point de vue, pour un grand ntombre de nos

lecteurs, mais l'espace est trop restreint. A mni-chemin,' nous

rencontrons M. le Curé de St-Iguiace, venut au-devant dé- Sa


